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JABLES <DE LA fONTAINE éMISES EN CHANSONS 

Musique de Henry Baudin. 

LE CORBEAU ET LE RENARD. 

Un Corbeau dans un bois perché 
A son bec tenait un fromage ; 
Un malin Renard alléché 
S'approcha, tenant ce langage : 

Ah ! prenez garde, Monseigneur, 
Rien n'est traître comme un flatteur. 

— Salut au prince de ces bois ! 
Quel éclat dans votre parure ! 
Vous avez tout, prestance et voix, 
O miracle de la nature ! 

Ah ! prenez garde, Monseigneur, 
Rien n'est traître comme un flatteur. 

— Merci ! dit l'autre plein d'orgueil.... 
Mais le fromage qui s'échappe 
Tombe et s'enfuit en un clin d'œil, 
Et le Renard d'un bond le happe* 

Ah ! prenez garde, Monseigneur, 
Rien n'est traître comme un flatteur. 

— Adieu, je ne vous retiens plus, . 
Dit-il en gagnant la montagne, j 
—- Oui, reprit le Corbeau confus, 
Et que la peste t'accornpagne. 

Ah ! je le vois avec terreur, 
Rien n'est sacré pour un flatteur. — 
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